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Le présent rapport annuel présente un projet pour chacun de nos pays d’intervention : Burundi, Rwanda, Ouganda, République Démocra-
tique du Congo (RDC). Pour découvrir l’ensemble de nos activités, merci de consulter notre site internet : fh-suisse.org

© Crédits photo : Food for the Hungry , Bizimana Cyiriaque and Faustin Nduhungirehe / FH Suisse.

Qui sommes-nous ?
FH Suisse soutient les familles rurales qui souffrent de la faim en Afrique, dans la région des 
Grands Lacs (Burundi, Rwanda, Ouganda, Congo RDC). En tant que pionniers de l’agroécologie, 
nous travaillons depuis plus de dix ans avec les communautés, leaders et familles pour dévelop-
per une forme d’agriculture et d’élevage qui réponde à leurs besoins de sécurité alimentaire et de 
transformation des systèmes alimentaires.

FH Suisse en 2022, c’est:
plus de 20’000 familles 
paysannes soutenues

dans 4 pays17 projets 

FH Suisse est une association basée à Genève, créée en 1996, avec une antenne en Suisse  
allemande. FH Suisse fait partie du réseau international Food for the Hungry (FH), est membre de la 
Fédération genevoise de coopération (FGC) et de la faîtière Interaction.
Photos
Ci-contre : Le comité et l’équipe du bureau de FH Suisse - de gauche à droite : Sharon Bentzen, Daniel 
Hahling, Edmond Granges, Patrick Fuchsloch, Roger Zürcher, Ariane Ninck-Lehmann, Robertine Sanvura. 
Absentes : Loubna Elhadri, Karina Ripamonti et Françoise André.
Page de droite : Pépinière de bananiers d’une coopérative de paysan-nes soutenue au Rwanda, démonstra-
tion de fabrication d’un répulsif biologique.
Couverture : Récolte du maïs dans la commune de Kabarore au Nord du Burundi. Ces paysannes ont bénéficié 
de formations en agroécologie et de la mise en place d’un système d’irrigation à travers un projet de FH. 



L’année 2022 a commencé, elle aussi, avec la 
pandémie mais qui s’est bien atténuée, heu-
reusement, dans le courant du printemps.
Adieux, les masques, les distances sociales, 
les séances en vidéo conférences et toutes 
ces mesures qui, mêmes si justifiées, nous 
ont passablement perturbé les relations dans 
les domaines privés et professionnels. Un 
grand bravo à la petite équipe administrative 
de FH Suisse qui a fait preuve d’une grande 
résilience pendant cette période troublée afin 
de continuer à faire fonctionner notre organi-
sation.
Pendant cette année, les défis sont restés 

nombreux pour faire avancer les projets d’aide 
au développement des pays d’Afrique que 
nous soutenons. Le programme « Learning 
360 » avec le soutien de la faîtière Interac-
tion/DDC a tourné à plein régime et a per-
mis d’augmenter passablement les budgets 
envoyés « sur le terrain ». En contrepartie, cela 
a aussi nécessité plus de recherche de fonds 
extérieurs ainsi qu’une administration plus 
conséquente.
Tout ce travail qui a nécessité des heures de 
labeur, d’innombrables téléphones et cour-
riels avec nos partenaires africains, FH Suisse 
n’aurait pas pu le réaliser sans la petite équipe 

du bureau de Genève ou de notre antenne à 
Egnach qui ont œuvré sans compter afin de 
permettre le bon fonctionnement de toute la 
machine administrative nécessaire à ces ac-
tions. Que toutes et tous en soient sincère-
ment remerciés.
Notre immense gratitude va, une fois de plus 
à nos fidèles donateurs, qu’ils soient grands 
ou petits, églises ou fondations, privés ou 
institutionnels*; sans eux, nous n’aurions 
rien pu entreprendre pour améliorer les 
conditions de vie des populations défavori-
sées de la région des Grands Lacs.

Patrick Fuchsloch, président, et Daniel Hahling, directeur
Gratitude malgré les défis

* Fédération Genevoise de Coopération, Interaction/Direction du développement et de la coopération (DDC)



L’AGROÉCOLOGIE PEUT-ELLE AMÉLIORER 
LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE ET LA NUTRITION ?

Les paysannes et paysans sont réunis dans un champ de 
la région de Bwira au Rwanda (Province de l’Ouest) où une 
paysanne modèle enseigne à ses apprenants comment fa-
briquer un extrait à base de Tephrosia, une plante qui a un 
effet répulsif contre des ravageurs, comme des chenilles, et 
qui constitue en même temps un engrais liquide.



L’AGROÉCOLOGIE PEUT-ELLE AMÉLIORER 
LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE ET LA NUTRITION ?

En tant que pionniers de l’agroécologie, nous travaillons depuis plus de dix ans avec les paysannes et les paysans de la région des Grands 
Lacs en Afrique pour développer une forme d’agriculture et d’élevage qui soit à la fois productive et durable pour l’environnement et les 
générations futures.
La formation à une agriculture agroécologique permet de réduire l’insécurité alimentaire, c’est ce que montrent les visites que nous faisons 
auprès des fermières et fermiers modèles de notre programme. Au-delà des effets visibles en visitant les familles (les enfants sont bien nourris, 
la maison est réparée, la diversification des productions se développe, etc.) nous avons pu recueillir des données qui montrent que les rende-
ments des cultures ont augmenté, principalement grâce aux engrais organiques qui sont utilisés. Le rendement du maïs mesuré dans les 4 
pays où nous travaillons a doublé, passant de 1.2 t à 2.4 t par hectare. Ce n’est que le début, mais c’est déjà un succès, étant donné la 
situation des terres érodées et épuisées. C’est un travail de longue haleine, mais qui est possible.
La mise en application des pratiques agroécologiques reste modeste, mais elle progresse. Pour permettre son extension, des services de vul-
garisation et de conseil aux paysans sont cruciaux. Ils sont parfois existants, parfois presque inexistants, selon les régions, et nous pouvons 
suppléer à ce manque grâce aux collaborateurs de FH vivant parmi les paysans et qui sont parfois eux-mêmes productrices et producteurs de 
denrées alimentaires.
C’est grâce à votre soutien que les paysans accompagnés par les collaboratrices et collaborateurs de FH peuvent se former et améliorer leur 
agriculture et leur quotidien.

En tant que science, l’agroécologie se 
base sur les savoirs locaux qu’elle relie aux 
connaissances scientifiques.

En tant que pratiques, l’agroécologie se 
fonde sur des principes écologiques. La san-
té du sol, la réduction d’apports extérieurs et 
le recyclage en sont le coeur.

En tant que mouvement social, l’agroécolo-
gie requiert également un engagement, un 
combat politique pour défier et transformer 
les structures de pouvoir de la société.

Alimentation, santé et environnement
Aujourd’hui, on constate de plus en plus que notre système de production alimentaire n’est pas durable. Au niveau environnemental, on observe 
une baisse de la fertilité des sols. Au niveau alimentaire, une part de la population mondiale souffre de la faim alors que par ailleurs, l’obésité 
s’accroit. Face à ces constats, il est nécessaire d’aborder l’alimentation, la santé humaine et l’environnement de façon globale et interdépen-
dante. Pour parvenir à un monde sans faim tout en prenant soin des ressources naturelles de la planète, une approche holistique est indis-
pensable. C’est ce à quoi tend l’agroécologie.
L’agroécologie est à la fois une science, un ensemble de pratiques et un mouvement social. Elle prend en compte l’ensemble du système ali-
mentaire, de la production à la consommation.



TÉMOIGNAGE

Marie-Rosine (48 ans) vit dans le village de Kabuye 
à l’Est du Rwanda. Elle vit de l’agriculture. Après des 
temps très difficiles, son quotidien s’est nettement 
amélioré ces dernières années. Elle nous raconte 
son parcours.



« Les femmes doivent avoir confiance en elles ! »
« Malgré mes efforts, nous n’avions pas de 
bonnes récoltes.  Je vis seule avec mes 3 en-
fants (âgés de 25, 18 et 13 ans). 
Nous avions à manger, mais je n’arrivais 
pas à faire face aux autres besoins de ma 
famille. C’était vraiment difficile , je travaillais 
énormément et je me sentais seule et mal-
heureuse. Je n’arrivais pas à payer l’assu-
rance maladie ni le matériel scolaire. Acheter 
des habits, des chaussures, du savon, tout ça 
était difficile.
Depuis que j’ai participé aux formations de 
FH*, j’ai changé ma manière de cultiver. 
J’utilise le compost comme engrais naturel, 
je fais le paillage dans mes champs, je suis le 

calendrier pour préparer les champs, planter 
et récolter. J’ai aussi installé un jardin de cui-
sine pour la culture des légumes.
Ma récolte de maïs a énormément augmen-
té avec la technique du push-pull** : au-
jourd’hui, je récolte 100 kg alors qu’avant, 
j’en récoltais 20 sur le même terrain !
Je fais aussi partie d’un groupe d’épargne.
Le soutien que j’ai reçu de FH a beaucoup 
amélioré ma vie de famille. Je peux acheter 
du matériel scolaire pour mes enfants et 
payer l’assurance maladie pour la famille. 
Mes récoltes ont augmenté suite à ma nou-
velle façon de cultiver. Notre alimentation 
s’est diversifiée avec l’apport de légumes 

que me fournit mon petit potager.
Les avancées que j’ai vues dans ma vie 
m’ont fait réaliser que j’étais capable de 
changer ma situation. Les femmes doivent 
avoir confiance en elles ! Nous avons les res-
sources pour changer les choses vers le meil-
leur. Nous devons changer notre mentalité et 
cesser de nous appuyer uniquement sur nos 
maris. J’encourage mes enfants à terminer 
l’école secondaire et à étudier à l’université.  
Mon souhait pour l’avenir c’est que ma fa-
mille continue de vivre en paix. C’est la condi-
tion pour que nous puissions continuer à 
nous développer en tant que familles, mais 
aussi en tant que communauté. »

* Parmi les formations données : le travail minimum des terres agricoles, l’utilisation et la fabrication d’engrais 
organiques, le paillage des sols pour conserver leur humidité, l’agroforesterie, l’association des plantes, l’asso-
ciation de l’agriculture et de l’élevage.

** Le « Push-pull » est une technique de lutte contre les ravageurs pour protéger le maïs. Cette méthode consiste 
à planter du Desmodium, une légumineuse entre les rangs de maïs. Son odeur repousse les ravageurs et sa 
capacité de fixer l’azote dans le sol permet d’en améliorer la fertilité. En parallèle, de l’herbe à éléphant est 
plantée en bordure des champs. Celle-ci attire les pyrales qui vont y pondre leurs œufs. Mais les larves ne pour-
ront pas s’y développer, l’herbe à éléphant produisant un liquide collant qui piège le parasite. Sans produits 
chimiques coûteux et néfastes pour la santé et les sols, le maïs est ainsi protégé et son rendement augmenté.



BURUNDI

ÉDUCATION

Développement communautaire à Ntembe

FH Suisse soutient 255 familles (soit environ 2’000 personnes) à Ntembe, dans le nord du Burundi (province de Kirundo) pour 
améliorer la sécurité alimentaire des habitants. Les activités principales du projet sont :
• Les formations agricoles avec fabrication du compost et de produits répulsifs biologiques, paillage, multiplication des semences.
• Mise en place de jardins potagers, grâce aux formations et aux semences reçues.
• Formations à la protection naturelle des champs de maïs, grâce à la technique du « push-pull » (voir définition sur la page 

précédente).
• Protection contre l’érosion : construction de terrasses et plantation d’herbes de couverture et d’arbres pour retenir la terre.
• Formation de 5 groupes d’épargne et de crédit (regroupant 125 familles).

TÉMOIGNAGE

« J’ai vu que certains de mes voisins se regroupaient et apprenaient des nouvelles techniques agri-
coles. Un de mes voisins m’a conseillé de les rejoindre. Nous avons reçu des semences de la part 
de FH. A partir de ce moment, j’ai commencé à avoir une meilleure production. Mon revenu a aug-
menté, me permettant de subvenir aux besoins de ma famille. Récemment, j’ai vendu ma récolte de 
choux et j’ai pu acheter une chèvre. Maintenant je suis autonome ! »

Emelyne vit à Ntembe avec son mari et leur 9 enfants, 7 filles et 2 garçons.



AGRICULTURE

Agroécologie à Bwira

Ce projet vise à favoriser l’agroécologie au Sud-Ouest du Rwanda, dans une région où nous n’avions pas 
encore travaillé. Les paysan-nes disposent de surfaces extrêmement réduites pour cultiver et les sols ont 
besoin d’une restauration de la fertilité.
Le projet répond à trois principaux objectifs :
• L’augmentation de la production agricole des ménages pauvres.
• La diversification des opportunités génératrices de revenus pour les ménages engagés dans des 

associations.
• Le renforcement des capacités des associations par rapport à l’accès au marché.

CHIFFRES - CLÉS DU PROJET

1’100
personnes bénéficient de ce 

projet.

100
fermières et fermiers formateurs 
ont été formés aux techniques 

agroécologiques.

RWANDA

TÉMOIGNAGE

« Grâce à l’association de fermières et de fermiers dont je fais partie, de grands changements se sont produits dans 
ma vie : ensemble, nous avons appris de nouvelles techniques agricoles et nous avons partagé nos expériences. 
Avant, je restais seule. Aujourd’hui, je suis motivée par le dynamisme des jeunes de notre groupe. Grâce à ces 
apprentissages, j’ai pu augmenter ma production. Manger deux fois par jour n’est plus un miracle ! Je me sens 
heureuse et motivée. »

Pelagie (59 ans) fait partie d’une association d’agricultrices et d’agriculteurs soutenue par FH. Elle est à la tête de la 
famille depuis le décès de son mari il y a 27 ans et est mère de deux enfants, aujourd’hui adultes.



OUGANDA

AGRICULTURE ET SANTÉ

Transition agroécologique à Karamoja

La région de Karamoja au Nord-Est de l’Ouganda fait partie des 
régions les plus pauvres du monde. Le taux de malnutrition y est 
très élevé et on estime à 61% la part de la population vivant dans 
la pauvreté absolue. Durant des décennies, la zone a été le terrain 
de violents conflits. L’insécurité alimentaire, les conflits internes 
entre les communautés de Karamoja de même que ceux avec 
les communautés des pays voisins (Kenya et Soudan) et les 
défis climatiques - sécheresses, inondations - en font une région 
particulièrement vulnérable.
Face aux épisodes de sécheresse prolongée et des sources d’eau 
qui tarissent, les paysans se retrouvent contraints de se déplacer en 
recherche d’eau, de nourriture et de pâturage.
La population vit principalement de l’agriculture (culture du sorgho, 
du maïs et des haricots), de l’élevage et de la vente de produits 
d’élevage.
Le projet accompagne les paysans pour le développement d’une 
forme d’agriculture qui soit à la fois productive et durable.

PRINCIPAUX RÉSULTATS

De l’eau propre pour 500 ménages
2 nouveaux forages ont été construits à Nachata et Kanaryon.

Soutien du groupe d’épargne de Nangoletaba
Ce groupe de 30 jeunes, en majorité des femmes, se réunit chaque 
semaine pour épargner ensemble et se soutenir mutuellement par 
des prêts. FH les a accompagnés pour la mise en place du groupe et 
continue de les accompagner à travers des formations agricoles.

Irrigation facilitée pour la production des légumes
Dans la région de Lokales, 30 femmes se sont réunies pour 
produire tomates, aubergines, oignons, carottes, choux pour leur 
consommation mais aussi pour la vente. Leurs champs sont situés à 
proximité d’une des rares rivières pérennes de la région. En plus des 
formations agricoles, FH les a aussi soutenus par l’installation d’un 
réservoir et d’une pompe solaire leur permettant d’aller puiser l’eau 
pour faciliter l’arrosage.

Urgence : distribution de nourriture
Suite à la sécheresse persistante et à la crise alimentaire que cela 
a provoqué, FH a procédé à une distribution de nourriture auprès de 
1’440 ménages pour répondre à la famine en décembre 2022.Photo : réunion d’un groupe d’épargne.



AGRICULTURE

Vulgarisation des pratiques agroécologiques au Sud-Kivu

L’insécurité alimentaire représente un problème majeur dans la province du Sud-Kivu en République 
démocratique du Congo (RDC), où 64% des ménages vivent dans l’insécurité alimentaire. 
Avec ce projet, FH Suisse poursuit et amplifie de précédentes activités dans la même région : 120 
paysannes et paysans avaient été accompagnés pour améliorer leur sécurité et souveraineté alimentaire. 
Ils ont à leur tour transmis leur savoir-faire à d’autres pour atteindre plus de 1’500 fermières et 
fermiers formés aux pratiques de l’agroécologie. En tout, les bénéficiaires indirects qui comprennent 
les membres des familles des agriculteurs représentent quelque 10’000 personnes. Il s’agit aussi de 
mieux inclure les femmes et les jeunes dans la production agricole, en particulier grâce à un travail de 
sensibilisation et de formation mené dans les écoles primaires et secondaires à travers l’installation de 
jardins.

PRINCIPAUX RÉSULTATS

120
 champs de démonstration ont 
été établis sur les parcelles des 

fermières et fermiers formateurs.

80
 élèves de 4 écoles pilotes sont 

impliqués dans le projet. Des 
jardins ont été installés pour la 

sensibilisation et la formation aux 
pratiques agroécologiques.

225
chèvres ont été données 
aux partenaires du projet. 

L’association de l’agriculture et de 
l’élevage permet notamment de 
produire les matières organiques 
nécessaires à la fabrication du 

compost.

RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE 
DU CONGO (RDC)

TÉMOIGNAGE

« Notre champ est en pente. Depuis longtemps, nous ne récoltions pas plus de 30 kg de manioc sur 
toute cette étendue. Notre famille a connu la faim. Mais depuis que j’ai appris comment bien m’occu-
per de la terre, la protéger et la nourrir, les choses ont changé. J’ai appris à faire les courbes de niveau 
et à couvrir le sol. Tout le monde se demande aujourd’hui par quelle magie nos plantes se portent si 
bien. Je leur réponds que c’est la force du savoir qui produit de tels effets ! »

Serge (sur la photo ci-dessus)



SUISSE

Evénements
Ci-dessous, une rétrospective des événements auxquels nous avons participé en 2022.
En Suisse romande
24 mars 2022 – HEPIA, Genève. « Les défis de l’agroécologie : Pierre Rabhi de l’infusion à la diffusion »
Participation à une conférence-débat sur l’héritage légué par Pierre Rabhi. Des praticien-ne-s et des enseignant-e-s ont témoigné de leur 
pratique de soin à la terre en Suisse, en France, en Afrique de l’Ouest, inspirée par ce paysan-philosophe de l’agroécologie.

30 avril 2022, « Speed meeting du bénévolat », Genève
Nous avons rencontré de nombreuses personnes intéressées à s’engager dans la coopération internationale comme bénévoles. 
Nous avons besoin de vous ! Si vous souhaitez aussi vous engager à nos côtés, n’hésitez pas à nous contacter !

14-16 octobre 2022 - Journée mondiale de l’alimentation et Fête de l’agroécologie, Genève

14.10 - Campus de l’HEPIA, Lullier
Conférence-débat très instructive sur l’installation en agroécologie en Afrique, en France et en Suisse. 
15.10 - Fête du quartier des Vergers, Meyrin
Stand lors de la fête du quartier. L’occasion de présenter nos projets à de nouvelles personnes et les façons de s’engager à nos côtés.
16.10 - Jardins de Mamajah, Loëx
Une magnifique journée ensoleillée pour se retrouver et célébrer la journée mondiale de l’alimentation avec des animations musicales, des 
spectacles, des ateliers pour petits et grands, une table ronde sur l’installation en microfermes et un repas autour du feu.

En Suisse allemande
Décembre 2022 - Marché de Noël, église de Horn (canton de Thurgovie)
Dans un effort conjoint, la commune, l’école et les églises catholique et protestante de la localité de Horn se sont unies pour soutenir notre 
nouveau projet santé en Ouganda jusqu’en 2024. Ce projet permettra d’améliorer l’équipement du centre de santé de Karita (région de Karamoja) 
et donc une meilleure prise en charge des patients. Nous remercions vivement la commune de Horn pour sa solidarité et son engagement !



Rapport financier 2022
Compte d’exploitation 2022 (en CHF)

RECETTES 2022 %

Contributions publiques
DDC (via Interaction) 268’633 21,6%
Fédération genevoise de 
coopération (FGC)

474’456 38,2%

Autres dons affectés
Fondations, églises, entreprises 112’000 9%
Dons privés 135’524 10,9%
Dons non affectés, cotisations 247’805 20%
Autres revenus 3’426 0,3%

TOTAL DES RECETTES 1’241’844 100%

CHARGES 2022 %

Charges de projets 1’005’316 82,9%
Fundraising, communication 99’353 8,2%
Charges administratives 108’303 8,9%

TOTAL DES CHARGES 1’212’972 100%

Résultat avant variation des fonds 26’033

Variation des fonds 10’278

RÉSULTAT DE L’EXERCICE 36’311

Origine des fonds

FGC
38.2%

DDC 
21.6%

20%

10.9%

9%
Fondations, églises, entreprises

Dons privés affectés

Dons non affectés et cotisations

Répartition des dépenses

82.9%

8.9%
8.2% Projets

Fundraising et communication

Administration

Répartition en conformité avec la norme Zewo.



Rapport financier 2022
Bilan au 31 décembre 2022 (en CHF)

ACTIF 2022 %

Liquidités 376’680 93%
Autres actifs à court terme 11’796 3%
Actifs de régularisation - 0%
Total actif circulant 388’476 96%

Immobilisations corporelles 5’403 1%
Immobilisations financières 9’458 3%
Total actif immobilisé 14’861 4%

TOTAL ACTIF 403’337 100%

PASSIF 2022 %

Dettes achat prestations 2’449 0,6%
Autres dettes à court terme 10’224 2,6%
Passifs de régularisation 25’173 6,2%
Total fonds étrangers à court terme 37’846 9,4%

Capital des fonds 243’797 60,4%
Capital de l’association 121’694 30,2%

TOTAL PASSIF 403’337 100%

En 2022, nous avons reçu un peu moins de dons affectés suite à des ajustements au niveau du programme « Cultivating the agroecological 
transition ». Mais grâce à l’augmentation des dons non affectés, nous avons pu, avec des charges de fonctionnement similaires, clôturer 
l’année avec un bénéfice utile pour compléter les réserves nécessaires.
FH Suisse est certifiée Zewo, ce qui atteste une utilisation efficace des dons, conformément aux buts de l’association et à ses ressources 
financières.

La comptabilité répond aux normes Swiss Gaap RPC 21.
Elle est contrôlée par CRF REVISION SA, 1260 Nyon.
Le rapport financier complet est disponible sur notre site internet :
www.fh-suisse.org



Devenir membre de l’association
En tant que membre, vous pourrez :
• assister à notre assemblée géné-

rale et participer à la vie et aux 
décisions de l’association.

Montant de la cotisation annuelle : 
• Cotisation individuelle 100.–
• Cotisation jeunes (- 25 ans) 40.–
• Cotisation famille 150.–

Faire un don
Par un don, vous aidez de façon concrète les 
familles dans le besoin.

Faire des dons réguliers  
(parrain/marraine)
• Vous offrez une aide ciblée sur le long terme 

à des familles vulnérables.
• Vous recevez chaque année un rapport selon 

le pays choisi (Burundi, Rwanda, Ouganda).
• Vous déduisez de vos impôts tous les dons 

versés à FH Suisse.

Faire du bénévolat
Vous avez un peu de temps et envie de 
vous engager dans notre association ?

Nous avons besoin de soutien dans dif-
férents domaines : mise sous pli, traduc-
tions, rédaction et relecture de textes, 
préparation d’événements, assistance 
pour la gestion de projets.

Nous avons besoin de vous !
N’hésitez pas à nous contacter : 
info @fhsuisse.org

Comment soutenir nos actions ?

Un de nos projets au Rwanda
Production de tofu

Après avoir été formées à la culture 
du soja (une plante riche en protéine, 
dont on peut aussi extraire l’huile) les 
paysannes de Gatunda au Rwanda fa-
briquent maintenant du tofu qui est 
vendu dans la petite boutique apparte-
nant à la coopérative. Grâce à la trans-
formation des produits agricoles, les 
paysannes bénéficient de meilleures 
marges que si elles vendent unique-
ment les produits agricoles non trans-
formés.
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Un tout grand merci à nos fidèles partenaires ! 
En 2022, vous avez à nouveau répondu à l’appel, en solidarité avec nos bénéficiaires du Sud. Nous en sommes très reconnaissants !
Une fois de plus, nous avons pu nous réjouir des résultats et témoignages encourageants venant du terrain.
Comme partout, les changements climatiques impactent les récoltes et les conditions de vie des familles rurales que nous accompagnons. 
Mais leur situation s’améliore, grâce à la plus grande résilience acquise à travers les projets que vous soutenez.
Nos remerciements vont à vous toutes et tous - particuliers, entreprises, fondations, églises, Fédération Genevoise de Coopération (FGC), 
Direction du développement et de la coopération (DDC) à travers notre faîtière Interaction – qui croyez en nos projets.
Dans les temps actuels, avec ses incertitudes grandissantes, votre fidélité est un grand cadeau très apprécié, MERCI DE TOUT CŒUR !


